
Lundi   
CE QU’ILS ESSAIENT DE DIRE  

Plusieurs personnes, autant d’opinions. Certaines des citations ci-dessous 
représentent les points de vue de vrais citoyens du royaume, d'autres pas. 
Peux-tu faire la différence ? En quoi comparer ces phrases avec ce que Dieu 
dit dans sa Parole ? Après avoir lu attentivement les textes de la section  
« Dieu dit » de la leçon, écris quelques mots décrivant tes convictions.  
Sois prêt à les citer à l'École du sabbat. 

« La plupart d'entre nous sommes des arbitres. Nous aimons évaluer  
ce que les autres ont fait. » — Leo Aikman, journaliste américain  du XXe siècle. 

« Nous parlons de la miséricorde de Dieu, mais nous n'en démontrons pas  
nous-mêmes. » — George Eliot, auteur britannique du XIXe siècle. 

« Il n’est point de faute que je ne sois capable de commettre. » — Johann Wolfgang 

von Goethe, auteur allemand du XVIIIe siècle. 

« Ne regardez jamais ce que les autres ont de bon ou de mauvais. » — Jean de la 

Croix, XVIe siècle. 

« Si nous n'avions point de défauts, nous ne prendrions pas tant de plaisir à 
remarquer ceux des autres. » — François de La Rochefoucauld, auteur français du XVIIe siècle.  

« Si vous jugez les gens, vous n'avez pas le temps de les aimer. » — Mère Teresa, 

religieuse du XXe siècle et fondatrice de Sisters of charity à Calcutta, en Inde. 

« Ne vous fâchez pas quand vous ne pouvez pas changer les autres pour qu'ils soient 
ce que vous voudriez qu'ils soient puisque vous ne pouvez même pas devenir ce que 
vous voudriez être vous-même. » — Thomas A. Kempis, prêtre et écrivain allemand du XVe siècle.
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Dimanche 
CE QUE JE PENSE 

Maurice obtient toujours de bonnes notes à l'école. Il est très respecté par les 
enseignants et ses camarades de classe. Il est consideré comme étant l’un des plus 
intelligents de la classe. Ralph, qui de son côté doit travailler dur pour obtenir des 
notes au-dessus de la moyenne, a observé que Maurice utilisait une antisèche 
pendant un important examen de science. Il ne l'a dit à personne, mais il l’a vu  
à chaque examen. Et effectivement, Maurice trichait tout le temps. Lorsque Maurice 
a obtenu un prix lors de la cérémonie des reconnaissances académiques,  
Ralph aurait voulu se lever et le dénoncer. Grégory, un des amis de Ralph, a fait une 
remarque disant qu'il aimerait tant obtenir des bonnes notes comme Maurice. 
C'était à la limite de ce que Ralph pouvait supporter. Il a répondu à Grégory :  
« Tu peux obtenir des bonnes notes comme Maurice, si tu triches toi aussi ! »  
Et ensuite, il est parti rapidement. 

Selon le défi de Jésus dans cette leçon, comment Ralph devrait-il réagir  
face à sa frustration envers Maurice et son ami Grégory ? Quelle aurait été  
la réponse idéale lorsqu’il a remarqué qu’il trichait ? Que devrait-il faire  
à ce sujet maintenant ? 

Note tes réponses et apporte-les sabbat prochain à l’École du sabbat. 
Sois direct et honnête et dis ce que tu penses. 

LE CONTE DE DEUX JUGES 

Ce récit n’est qu’une illustration. Quels liens peux-tu faire  
entre les passages de la Bible de la page suivante et cette histoire ? 

 
Dans un aéroport, une femme très fatiguée était assise avec deux petits enfants 

d’environ 3 et 5 ans, en attendant de monter à bord de son avion. L’enfant de 5 ans se 
mit à courir dans les allées et autour des sièges. Les gens secouaient la tête en voyant 
le manque d'autorité de cette mère. 

Pendant ce temps, le petit de 3 ans se débattait sur ses genoux pour atteindre un 
verre de soda afin d’en prendre une autre gorgée. Alors que l'enfant buvait, le verre 
tomba et le liquide foncé se répandit aussi bien sur elle que sur l'enfant, ainsi que sur 
quelques personnes bien habillées qui se trouvaient tout près. À cet instant, la mère 
perdit patience et lui donna une fessée, lui disant à haute voix :  
« Ne peux-tu jamais boire quelque chose sans le renverser ? » 

À ce moment-là, les gens secouèrent la tête, dégoûtés. Une femme qui se trouvait tout 
près appela des agents de sécurité. Peu de temps après, deux hommes en uniforme 
vinrent et s’adressèrent à cette maman avec un des préposés de la compagnie 
aérienne. La femme qui avait fait le rapport s’enfonça dans son siège et dit, en ne 
parlant à personne en particulier : « Il fallait que quelqu’un fasse quelque chose pour ces 
enfants. » 

Alors qu’elle disait cela, quelque chose d’étonnant se produisit. Une femme 
d'affaires bienveillante déposa sa mallette et se joignit à la discussion. À ce moment-là, 
tous les yeux se dirigèrent sur cette scène et chacun se demandait ce qui allait arriver. 
La mère épuisée expliqua sa situation désespérée aux agents de sécurité et à l’employé 
de bureau qui lui souriaient avec compassion. La femme d'affaires ouvrit sa mallette, 
en sortit du papier et des crayons et dessina des animaux pendant que le petit de  
3 ans les nommait à voix haute : « cochon », « vache », « cheval », « chien ». 

La mère sembla très soulagée lorsqu’elle entendit l’appel à l’embarquement.  
Les agents de sécurité l'aidèrent à transporter ses sacs et à monter dans l'avion. À ce 
moment, la femme d'affaires, qui était évidemment affligée par la situation critique de la 
mère, dit à ceux qui observaient la scène : « Elle élève ses enfants toute seule. Cela fait 
32 heures qu’elle et ses enfants n’ont pas dormi. Les compagnies aériennes ont perdu 
leurs bagages et leur poussette. Chaque vol qu'elle prenait pour arriver à la maison a 
été retardé ou annulé. Pour une raison inconnue, sa carte bancaire ne fonctionne pas 
et, pendant ce voyage, elle vient d'apprendre que sa mère (la grand-mère des enfants) 
souffre d'un cancer et est mourante. J'ai voyagé en avion avec mes enfants auparavant, 
et c’était un cauchemar. Je ne sais  pas comment cette femme a survécu. » 

Écris ta propre citation 
Ce que je veux dire… 

 __________________________________________________________________ 

__________________________________________________________________ 

__________________________________________________________________ 

__________________________________________________________________ 

__________________________________________________________________ 

Texte clé : Choisis un des textes de la leçon de mercredi.  
Écris-le ici et mémorise-le pendant cette semaine. 

____________________________________________________________________________

___________________________________________________________________ 

___________________________________________________________________
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Mercredi 
DIEU DIT… 
Luc 6.37,38 
« Ne jugez pas, et vous ne serez point jugés, ne condamnez pas, et vous ne serez 
point condamnés […] car on vous mesurera avec la mesure dont vous mesurez ». 

Romains 14.10-12 
« Mais toi, pourquoi juges-tu ton frère ? Ou toi, pourquoi méprises-tu ton frère ? 
Nous comparaîtrons tous devant le tribunal de Dieu. Car il est écrit : Je suis 
vivant, dit le Seigneur, Tout genou fléchira devant moi, Et toute langue donnera 
gloire à Dieu. Ainsi chacun de nous rendra compte à Dieu pour lui-même. » 

Matthieu 18.15-17  
« Si ton frère a péché, va et reprends-le seul à seul. S’il t’écoute, tu as gagné 
ton frère. Mais, s’il ne t’écoute pas, prends avec toi une ou deux personnes, afin 
que toute l’affaire se règle sur la parole de deux ou trois témoins. S’il refuse de 
les écouter, dis-le à l’Église ; et s’il refuse aussi d’écouter l’Église, qu’il soit pour 
toi comme un païen et un péager. » 

 Proverbes 18.17 
« Le premier qui plaide sa cause paraît juste ; vienne sa partie adverse, et elle 
lui demandera des preuves. » 

Jean 3.17 
« Dieu, en effet, n’a pas envoyé son Fils dans le monde pour juger le monde, 
mais pour que le monde soit sauvé par lui. » 

Ézéchiel 7.27 
« Le roi prend le deuil, le prince s’enveloppe de désolation, les mains du peuple 
du pays sont tremblantes. Je les traiterai selon leurs voies, je les jugerai de leurs 
propres jugements, et ils reconnaîtront que je suis l’Éternel. » 

Jean 7.24 
« Ne jugez pas selon l’apparence, mais jugez selon un juste jugement. » 
 
(Autres : Jean 7.21-24 ; Romains 14.1-4) 

Mardi 
Et alors ?  

Si tu as déjà été celui ou celle qui était jugé(e), tu sais combien c'est douloureux. Lorsqu'on 
reçoit une critique, on a tendance à se mettre sur la défensive, ce qui ne nous aide pas à 
progresser. Ne t'éloigne jamais du défi d'aider les autres à grandir. C'est difficile, mais cela 
peut être un des outils les plus importants pour prêcher l'Évangile, parce qu’ainsi, nous 
suivons le modèle que Jésus utilisait pour attirer les gens à lui lorsqu’il était sur la terre. Il 
n'hésitait pas à dénoncer le péché, mais le pécheur était rétabli pour une meilleure vie.  
Le peuple était attiré par sa manière de dire la vérité.  

Comment pouvons-nous aider les autres à choisir un meilleur chemin, comme Jésus l'a 
fait ? Notre manière de réagir pourrait être la clé. D'abord, il faut s'analyser soi-même  
et se remémorer chaque erreur similaire que nous avons faite. Ensuite, il faut demander 
à Dieu d'avoir pitié de nous et lui demander de nous montrer clairement comment aider 
quelqu'un d'autre. Nous ne pouvons pas aider en jugeant, mais nous pouvons aider  
en démontrant de la grâce. Finalement, de manière réfléchie et dans un esprit de prière, 
écris ce petit mot ou dis cette parole qui permettra à ton ami de se diriger  
vers une voie meilleure. 

Quoi que tu fasses, ne repousse pas ce défi. Après tout, dans quel état serait l'Église  
si chacun se retrouvait seul face à ses problèmes ? 

Jeudi 
EN QUOI ÇA ME CONCERNE ? 

En entrant dans la salle du tribunal pour payer une contravention, à sa grande 
surprise un jeune homme a remarqué que le juge était son ancien entraîneur  
de football. Ouf ! Le jeune homme a estimé que le juge le connaissait assez bien 
pour savoir qu’il se conduirait mieux à l’avenir et qu’il serait donc indulgent  
avec lui. 

Tout dépend de la confiance que nous avons envers celui qui nous juge.  
Nous savons que le Christ nous aime et qu’il a donné sa vie pour nous montrer 
une meilleure voie. Sa correction, bien que douloureuse parfois, sera toujours 
affectueuse. Ce n'est pas toujours le cas de ceux qui nous jugent sur la terre 
par des critiques et des commérages. 

Avant de condamner ceux qui jugent, nous devrions vérifier si notre nom figure 
dans la liste. Nous pourrions être surpris de constater que parfois, avec nos 
mots, nous avons planté un couteau dans le dos de quelqu'un. Il y a 
probablement des moments où nous avons été hostiles et sans remords.  

Si tu constates que ton nom pourrait être sur la liste, efface-le avec le sang  
du Christ. Par la foi, tu peux avoir l'assurance d'être pardonné, mais rappelle-toi 
que, par la foi, d'autres ont le même droit de recevoir la pitié et le pardon  
de Dieu. 

 JUGER / 3 juillet 2021 
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Vendredi 
COMMENT ÇA MARCHE ? 

Fais un examen rapide de ton jugement. Dans le tableau ci-dessous, écris 
quelques exemples de choses qui te dérangent vraiment chez d'autres personnes. 
Évite les extrêmes, les choses superficielles comme le port de chaussettes  
avec des sandales ou les crimes terrifiants comme le viol et le meurtre. Au lieu de 
cela, concentre-toi sur les mauvaises choses que tu affrontes chaque jour,  
comme le commérage, l'exclusion, la malhonnêteté, l'arrogance, etc. 

Ensuite, regarde ta liste et pose-toi ces questions : « Combien de fois ai-je aidé 
quelqu’un à surmonter ce problème ? Si je l'ai déjà fait, ai-je démontré le même 
genre d'amour et de miséricorde que Jésus a eu pour moi ? »

Ce que je trouve blessant : 
      
   Ce que je ne 
      fais jamais 

Ce que je fais parfois Ce que je fais  
souvent

1.   

2.   

3.   

4.   

5.   

6.   

7. 
 

 

Écris des exemples brefs Coche la case appropriée
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